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Ce que
nous voulons 
ici et maintenant ! 

Et maintenant, un « pacte 
des solidarités »… 
Exit la « Stratégie de prévention et de lutte contre la pauvreté » du 
gouvernement, place à son « Pacte des solidarités ». Présenté le 18 
septembre par la Première ministre, ce plan se veut « ambitieux. Il 
marque une augmentation de 50 % des crédits dédiés à la lutte contre 
la pauvreté par rapport à la stratégie précédente… et s’articule autour 
de deux objectifs : corriger les inégalités structurelles,  et répondre à l’urgence 
de la situation sociale d’aujourd’hui » déclarait Elisabeth Borne.
Après ces fortes paroles, la nouvelle ministre des Solidarités et des 
Familles, Aurore Bergé, a détaillé les 25 mesures qui s’articulent autour 
de quatre axes prioritaires. En résumé et pour ce qui concerne plus 
directement notre association :
1 • Prévention de la pauvreté et la lutte contre les inégalités dès l’enfance. 
2 • Sortie durable de la pauvreté par le retour à l’emploi.
En lien avec France Travail, elle se fonde sur la levée des barrières 
entravant la reprise d’activité et des freins financiers associés, et le 
renforcement des dispositifs d’accompagnement des personnes les 
plus éloignées de l’emploi qui ont montré leur efficacité, tels que le 
Contrat d’Engagement Jeune (CEJ) et les expérimentations d’insertion 
par l’activité économique (Premières heures en chantier, TAPAJ, etc.).
3 • Lutte contre la grande exclusion grâce à l’accès aux droits, dont 
l’expérimentation de 39 territoires Zéro non-recours (ndlr : dont un dans 
le Loir-et-Cher). 
4 • Construction d’une transition écologique et solidaire. 

Ces mesures doivent être déclinées dans chaque région (le 12 octobre à 
Orléans pour ce qui nous concerne), et « Aurore Bergé organisera chaque 
trimestre à partir de janvier 2024, une Conférence permanente des 
solidarités avec l’ensemble des parties prenantes du secteur.»

Des mesures insuffisantes
La Fédération des Acteurs de la Solidarité, qui représente plus de 
900 associations accueillant près d’un million de personnes, a réagi 
le jour même, en souhaitant que le gouvernement aille au-delà de 
ces premières annonces, utiles pour engager pleinement le combat 
contre la pauvreté et la précarité dans la perspective d’un plein 
emploi solidaire. 
Le dialogue avec la Première ministre a permis d’obtenir la fin de la fermeture 
des places d’hébergement d’urgence en 2023, qui sont maintenues 
à 203 000. Le gouvernement revient également sur la baisse de 5% du 
budget des associations. Mais le gouvernement doit encore prendre 
la pleine mesure de la gravité de la fragilisation des personnes et de 
l’épuisement des associations qui les accompagnent.

Ces mesures restent insuffisantes…La Fédération déplore qu’aucune 
mesure n’ait été prise pour la revalorisation des minima sociaux face aux 
dégâts de la hausse des prix. L’inquiétude demeure sur la situation des 
2 000 enfants, au moins, qui restent sans solution d’hébergement. Les 
directives préfectorales qui cherchent à imposer des critères de priorisation 
de la prise en charge, hors du cadre fixé par le Code de l’action sociale 
et des familles, doivent être retirées… La mise en place d’une politique 
pluriannuelle de la rue à l’hébergement et au logement, l’investissement 
dans le logement social, les moyens de l’accompagnement social 
durable et pour l’insertion par l’activité économique, la régularisation de 
travailleurs sans papiers dans les secteurs en tension sont autant de leviers 
structurants qui n’apparaissent pour l’heure pas assez clairement dans le « 
Pacte des solidarités ».  La FAS entend poursuivre à la fois le dialogue avec 
les pouvoirs publics et la mobilisation de ses adhérents pour obtenir des 
réponses pleinement adaptées.2   Perspectives n°323

La crise du logement que l’on sent venir et s’amplifier, 
avec des faits objectifs (baisse de la construction, 
hausse des taux, arrivée de demandeurs d’asile, 
expulsions, baisse de l’offre de logements…) 
touchera in fine les plus démunis et les plus précaires. 
Nous constatons quotidiennement l’augmentation 
du nombre de personnes sans-abri, de familles avec 
des enfants à la rue, sans solutions pérennes.
D’un autre côté, les travailleurs du social voient leurs 
conditions de travail et de salaire se dégrader… Ces 
métiers perdent leur attractivité. Côté bénévolat, on 
ressent une baisse des vocations, et l’augmentation 
de l’âge de départ à la retraite ne va rien arranger.
Les hébergements d’urgence sont saturés, et nous 
ne pouvons humainement accepter de remettre des 
gens à la rue pour en héberger d’autres. De plus en 
plus de personnes ont faim le soir et n’ont plus les 
moyens de se nourrir. Nous le constatons tous les 
jours lors des maraudes.

Face à cela, la Fédération des Acteurs de la Solidarité, 
à laquelle nous adhérons, organise une journée 
nationale d’action le 12 octobre (lire page 3).
À Entraide & Solidarités, nous nous inscrivons dans ces 
revendications nationales, et plus précisément nous 
souhaitons localement :

• Que tous nos salariés bénéficient de la prime Ségur, 
et qu’une convention collective améliorée voie le jour.
• Que les demandeurs d’asile puissent travailler 
et donc accéder au logement social afin de libérer 
des places d’hébergement d’urgence, qui font 
cruellement défaut.
• Que des expérimentations au niveau national 
puissent perdurer au niveau local : nous déplorons 
par exemple la fin de « Route 37 » qui a permis à 
plus de 500 personnes de retrouver un emploi. Cette 
politique nationale de stop and go est désastreuse et 
tue les dynamiques locales.
• Que des mesures contre le sans-abrisme soient 
prises pour que définitivement plus personne de 
dorme dans la rue : c’est le sens du courrier que nous 
avons cosigné avec dix autres associations, envoyé 
aux pouvoirs publics, et auquel seule la mairie de 
Tours a répondu. C’est aussi le sens de notre accueil 
des plus précaires dans les « tiny house », et nous 
souhaitons que cette expérimentation perdure.
• Que des mesures contre la précarité alimentaire 
soient prises et que les initiatives comme notre « resto 
des maraudes » soient pérennisées et amplifiées.

Non, la « braderie du social » n’est pas inéluctable.
Nous ne nous résoudrons pas à ce que 
des personnes, adultes et enfants,  
dorment dans la rue, ne puissent plus 
s’alimenter. Il faut redonner à toutes 
ces personnes les moyens de leur 
autonomie, et nous sommes bien sûr 
prêts à travailler avec les pouvoirs 
publics dans ce sens !

François Ferrisse,
président d’Entraide

& Solidarités

ÉDITO ACTUALITÉ



Halte à la « braderie du social » 
Le 12 octobre, l’ensemble des acteurs 
associatifs et tous les citoyens 
sont appelés à se mobiliser pour 
un événement national et pour 
dire partout en France : « Halte à la 
braderie du social »  

Des réponses durables à la hauteur 
des exigences de la lutte contre la 
pauvreté et la précarité sous toutes 
ses formes doivent être apportées

Sur le soutien aux personnes :
• Enjeu du pouvoir d’achat donné aux 
personnes (revalorisation des minima 
sociaux, des prestations familiales)
• Régularisation par le travail des 
personnes étrangères

Sur les politiques publiques durables :
• Programmation pluriannuelle 
« de la rue au logement » avec 
investissement dans le logement 
social
• Soutien à une programmation 
annuelle pour «  l’insertion par 
l’activité économique »,  pour réussir 
le plein emploi solidaire 

Pour les associations, les travailleurs 
sociaux :
• indexer les budgets des associations 
sur l’inflation 
• soutenir les emplois aidés dans les 
associations
• investir dans le travail social 
(convention collective, formation, 
conditions de travail)
• mieux reconnaitre le bénévolat
• sortir des procédures formatées 
et technocratiques pilotant les 
politiques sociales 

Entraide et Solidarités participe 
à cette première journée d’action 
par des affichages, témoignages, 
articles dans la presse, rendez-
vous avec les parlementaires…
et, continuera à porter ce 
plaidoyer lors du repas solidaire 
du 19 octobre. 

Marie-Paul Legras-Froment,                                                                                                                                  
ancienne présidente d’E&S,

administratrice de la FAS

La France est un pays riche des 
protections qu’il offre au plus grand 
nombre. Pourtant les conditions de 
vie des personnes en situation de 
pauvreté et de précarité, toujours 
plus nombreuses, ne cessent de 
se dégrader et avec en même 
temps celles des associations, des 
professionnels et des bénévoles .
Les réponses du gouvernement ne 
sont pas encore à la hauteur.
Ni des plus de 10 millions de pauvres, 
ni des milliers de personnes et 
notamment d’enfants encore à la 
rue, ni des distributions alimentaires 
qui ne cessent d’augmenter, ni des 
angoisses des jeunes, ni des listes 
d’attente qui s’allongent dans toutes 
les villes pour un logement social, ni 
de la stigmatisation des pauvres et 
en particulier des étrangers, ni des 
défis du réchauffement climatique 
pour les précaires, ni des atteintes 
aux droits des femmes exclues, ni du 
découragement des femmes et des 
hommes qui les accompagnent en 
première ligne comme professionnels 
ou comme bénévoles.

Jusqu’où bradera-t-on les solidarités ?
Continuera-t-on à oser mettre les plus 
fragiles à contribution pour sortir du 
« quoi qu’il en coûte » ? Continuera-
t-on à oser imposer un tri entre les 
personnes les plus fragiles pour savoir 
qui accompagner et qui laisser à la rue 
? La sortie bienvenue du chômage de 
masse ne garantit pas à elle seule le 
recul de la pauvreté. Le combat pour 
le plein emploi solidaire ne peut pas 
être gagné sans un changement de 
méthode vers la confiance.

Parce que les annonces du Pacte 
des Solidarités sont utiles mais pas 
suffisantes, et parce que la solidarité 
est aujourd’hui bradée, la Fédération 
des Acteurs de la Solidarité a souhaité 
lancer un grand mouvement 
de mobilisation en faveur des 
solidarités ! La FAS veut donner à 
connaitre toutes ces belles énergies, 
celles des personnes concernées, 
des professionnels, des bénévoles, 
des associations, des collectivités, 
des agents publics, pour interpeler la 
société et le gouvernement et ouvrir 
des perspectives nouvelles.
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Les temps sont durs,
mais l’association perdure

« 2022 : enfin la pandémie était 
derrière nous » rappelait le 
président François Ferrisse à 
l’ouverture de cette assemblée, 
devant 150 personnes à la Maison 
des Sports de Touraine. « Mais 
arrive le 24 février et l’agression 
de la Russie envers l’Ukraine ». Les 
réfugiés arrivent en Touraine et 
l’État nous confie la coordination 
de leur accueil, ainsi que 
l’accompagnement d’environ 75 
d’entre eux au camping de La 
Ville-aux-Dames, avec l’aide de 
la Croix-Rouge. « C’était l’occasion 
de réaffirmer nos valeurs d’accueil 
inconditionnel, et de déclarer que ce 
qui a été possible avec les Ukrainiens 
doit l’être pour tous les réfugiés. 
Rappelons que 80 nationalités se 
côtoient à l’Entraide… ». Dans le 
même domaine, notre dispositif 
d’accompagnement des jeunes 
étrangers (MNA) est pérennisé 
par le Département. Mais le 
programme Route 37 d’insertion 
professionnelle des réfugiés, 
qui a pourtant donné entière 
satisfaction grâce au travail des 

Plus personne ne peut l’ignorer maintenant : la précarité s’accroît, la dignité de plus en plus de personnes 
est mise à mal. Mais le « quoi qu’il en coûte » a vécu, les financements sont toujours en retard sur des 
besoins grandissants. Et les associations, leurs salariés et bénévoles, sont à la peine. Retour sur l’assemblée 
générale du 15 juin dernier, qui a marqué comme une charnière entre difficultés et espoirs, entre lassitude et 
détermination.

dix partenaires du Consortium, 
doit s’arrêter en août 2023. « 
Nous militons pour que ce genre de 
dispositif continue ».
En présence des adhérents, 
salariés et bénévoles, partenaires 
et invités, ce rapport moral du 
président abordait ensuite la 
question de l’hébergement des 
« grands exclus » pour évoquer 
l’ouverture fin 2021 de La Maison, 
à Sainte-Radegonde. Une initiative 
innovante, avec malheureusement 
l’obligation de préparer aussitôt le 
déménagement des tiny houses et 
caravanes de ce site inondable…
pour un autre, rue Edouard-Vaillant. 
Pour d’autres grands marginaux, 
nous avons accepté fin 2022 de 
gérer un gymnase par grands 
froids, car notre revendication d’un 
minimum d’accompagnement 
social avait été entendue.

Des satisfactions
L’élection présidentielle puis les 
législatives ont été l’occasion 
de rappeler encore et toujours 
nos revendications auprès des 

pouvoirs publics et élus locaux, en 
soulignant cette année-là l’injustice 
faite aux « oubliés du Ségur de la santé », 
et contre la suppression de places 
d’hébergement d’urgence. Des 
satisfactions ont tout de même été 
enregistrées avec la mise en œuvre 
des « LHSS mobiles », la création avec 
AJH du « resto des maraudes », la 
certification du Centre de formation 
et nos progrès vers la transition 
écologique et sociale et la création 
d’un nouveau chantier d’insertion. 
François Ferrisse a évoqué encore le 
dynamisme de l’antenne de Chinon, 
le déploiement au niveau régional du 
Centre de prise en charge des auteurs 
de violences, et le beau travail auprès 
des familles de détenus  de la Petite 
maison baptisée Madeleine Perret. 
En remerciant chaleureusement 
professionnels et bénévoles, ainsi 
que nos financeurs.

DOSSIER
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Christelle Dehghani,

directrice générale
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ACCUEIL, ORIENTATION
& ACCOMPAGNEMENT

• 13 678 refus (+210 %) : une augmentation importante liée à 
la baisse du recours aux dispositifs hôteliers à la fin de la période 
du COVID 19. 

• 412 dossiers d’insertion orientés vers une place 
d’hébergement ou une solution de logement.

• 1 441 personnes reçues dont 628 accompagnées.

• 11 319 rencontres lors des maraudes auprès
des sans domicile fixe et une hausse de 62 % du nombre de 
bénéficiaires lors des distributions alimentaires.

1 215 domiciliations postales
rue Marcel Tribut au pôle social
et médical 

« La Maison » : déménagement
du dispositif en janvier 2023

La maison Madeleine Perret
a vu passer + de 5 000 membres
de familles de détenus

75 mineurs non accompagnés
pour une durée de moyenne
de 33 mois

Les réalisations sont ce qu’elles sont.
Elles seront progressivement dépassées.

La conviction qui les suscite, elle,
ne passera pas

130
bénévoles 

300
adhérents 

220
salariés

mais aussi…

L’urgence c’est le115
demandes d’hébergement en 2022 (+60 %)29 230

Père Pineau, fondateur
d’Entraide Ouvrière [1962]

2022



1996 : Xavier Emmanuelli inaugure le CASOUS
entre le maire, Jean Germain et Jean Paillou, président de l’EAO.

DOSSIER
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Plus de 800
personnes hébergées

chaque nuit

Favoriser

la participation & l’implication

des personnes accompagnées…

Travailler en lien
avec la Justice…

L’autonomie…

Le logement d’abord…

À la résidence La Chambrerie, 83 personnes soignées :
67 lors de courts séjours d’une durée moyenne de 49 jours
en LHSS (Lits Halte Soins Santé)

16 lors de moyens et longs séjours d’une durée moyenne
de 346 jours en LAM (Lits Accueil Médicalisés)

+ de 1 799 accompagnements physiques à l’extérieur

Au cabinet médical et infirmier pour les personnes
sans domicile :
291 patients en file active « aller-vers »
(64 maraudes, 175 permanences, 284 soins)

Projet d’évolution du cabinet en « LHSS mobiles »

CPCA Centre Val de Loire
Responsabilisation des auteurs de violences conjugales
par l’information le soin et l’orientation :
290 personnes orientées en soins sur les départements 37/41/45

156 personnes ont bénéficié d’un stage de responsabilisation en Indre-et-Loire

Organisation d’un colloque régional réunissant 300 professionnels en octobre 2022

SOINS
& SANTÉ

Parce que certains publics ont besoin d’un hébergement spécifique
et d’un accompagnement adapté :

276 places en hébergement d’urgence

297 places en hébergement d’insertion

224 883 nuitées en 2022

43 % des ménages sortis de CHRS (Centre d’Hébergement
et de Réinsertion Sociale) ont accédé à un logement et 20 % à une 
solution d’hébergement adaptée

1 pension de famille accueille 14 personnes

451 réfugiés relogés et accompagnés durant 11 mois en moyenne

75 demandeurs d’asile hébergés dans un dispositif dédié (HUDA)

249 personnes hébergés par le service Ukraine

HÉBERGEMENT
& LOGEMENT

Prévention et soins,

coordination des parcours

de soin...
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Un centre de formation

1 129 personnes en formation

84 689 heures assurées par 12 formatrices
et formateurs et une vingtaine de bénévoles

3 propositions : 
- Français Langue Étrangère (FLE)
- Savoirs de base (Lecture, écriture, calcul)- 
- Formation qualifiante en compétences 
professionnelles

1 certification Qualiopi

Cela se passe à : Tours-Nord, Tours-Centre,
Joué-les-Tours, Château-Renault, Loches,
Château-la-Vallière, Bléré, Chinon, Bourgueil, 
Avoine, Descartes, Montbazon.

Des chantiers d’insertion
par l’activité économique
sur Chambray, Tours et Chinon
Accompagnement et médiation emploi

209 personnes en transition professionnelle sur les chantiers
55 % de sorties avec une solution emploi/formation
dont 12 % sur un emploi durable

140 entreprises partenaires

1 046 devis réalisés

7 appels d’offres travaillés

Secteurs :
- Manutention et services associés
- Espaces verts et environnement
- Restauration collective en cuisine centrale
- Bâtiment second œuvre
- Maintenance du bâtiment
- Propreté et 3D
- Éco-Transition

Route 37 

La plateforme départementale pour l’insertion 
des réfugiés

C’est un consortium de dix partenaires :
Atouts et Perspectives, Chambre des métiers et de 
l’artisanat, Entraide et Solidarités, CRIA 37, CREPI 
Touraine, Coallia, Kodiko, Mission locale, Mobilité 
emploi 37, UFCV

303 personnes réfugiées statutaires, aidées 
et accompagnées vers l’emploi 

FORMATION
& EMPLOI

Cellule refroidissement rapide • Appui 

au recrutement • Jussie • Nettoyage 

des outils de peintre • CACES • HACCP 

• Monobrosse • Voie perméable • 

Rechampis • Ampliroll • Certibiocide 

• Eco Transition • SEVE • Multimètre • 

Prestations viticoles

Prévention et soins,

coordination des parcours

de soin...
76 familles suivies
70 ateliers/animations
19 bénévoles
13 tonnes de produits distribués

L’ÉPICERIE SOCIALE 
DE CHINON 
EN QUELQUES CHIFFRES 
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Des valeurs
Respect et promotion de la personne, tolérance, 
absence de jugement de valeur, égalité, dignité 
humaine, droit à la différence.

Solidarité, fraternité, intérêt porté à l’autre, la 
complémentarité des êtres différents par leurs 
origines, leurs expériences, leur âge, statut.

L’engagement pour une transformation sociale 
qui garantirait la justice sociale, la promotion de 
l’égalité des droits dans les faits, la prévention 
des exclusions, la santé, l’éducation, le logement, 
l’emploi.

Des femmes et des hommes
300 adhérents et 130 bénévoles

220 salarié-e-s en équipes réparti-e-s
au sein de 6 pôles :
 • Ressources
 • Pôle social et médical
 • Hébergement
 • Insertion par l’activité économique
 • Insertion des réfugiés et formation
 • Antenne de Chinon

Un budget
19 millions d’euros
> avec les concours de l’État via ses services 
déconcentrés : Préfecture, Direction départementale 
de l’emploi, du Travail et des Solidarités, Agence 
Régionale de Santé
> du Département d’Indre-et-Loire
> de la Région Centre-Val-de-Loire
> des intercommunalités et des communes

Une histoire

1947
Quelques jours avant Noël, à la sortie de la guerre, 
le centre de Tours est encore en ruine. Un homme 
sortant de prison croise l’abbé Pineau, alors 
aumônier de la maison d’arrêt et lui demande 
de l’argent. L’abbé partage un casse-croûte, la 
conversation s’engage : « dans quelques jours ce sera 
Noël et je serai toujours aussi gueux après qu’avant ». 
L’abbé décide de faire quelque chose pour ceux qui 
s’abritent dans les ruines ou les cabanes de jardin, 
ceux qu’on appelle les clochards et qui, pour lui, sont 
des frangins.

1948
Une quinzaine de bénévoles rejoignent l’abbé 
Pineau. On aménage un grenier pour les hommes à 
la rue, un accueil spécifique pour les femmes dans 
un hôtel, une permanence d’accueil, un vestiaire. 
L’association prend le nom d’Entr’Aide Ouvrière.

2015
Le Comité d’Aide aux Détenus également créé par 
l’abbé Pineau, fusionne avec l’Entr’Aide Ouvrière.

2017
Entr’Aide Ouvrière devient Entraide et Solidarités.

ENTRAIDE ET SOLIDARITÉS
46 avenue Gustave Eiffel
37100 TOURS
02 47 31 87 00

Antenne de Chinon
22 rue du Docteur Labussière 
37500 CHINON
02 47 98 02 54
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info@entraide-et-solidarites.fr
www.entraide-et-solidarites.fr

      entraideetsolidarites
      association entraide et solidarités

Christelle 
DEHGHANI

Directrice

François
FERRISSE
Président
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Un cours avant l’informatique, dans les anciens locaux Jacques-Cartier

Le tournant de 2023 était pris depuis 
longtemps lorsque le président a 
présenté à l’assemblée générale les 
orientations qui guident les activités 
de l’association. À commencer par 
les actions contre le « sans-abrisme 
», aggravé « par une conjonction de 
faits inquiétants qui nous amènent à 
saisir les autres acteurs locaux pour 
une démarche commune envers 
les pouvoirs publics ». La précarité 
alimentaire exige de trouver des 
financements pour le resto des 
maraudes et notre épicerie solidaire, 
et d’optimiser notre cuisine centrale. 
Le projet de loi sur l’immigration  
justifie aussi que nous intervenions 
auprès des parlementaires, avec 
des propositions sur le travail et les 
régularisations.

Conseil d’administration et bureau 
ont en charge une stratégie 
territoriale destinée à « veiller 
sur les regroupements, réfléchir au 
développement de l’insertion par 
l’activité économique, agir dans le 
cadre de nouveaux partenariats, 
poursuivre les contacts avec les élus 
», par exemple à propos du devenir 
de l’ancienne clinique Saint-Gatien 
pour lequel nous avons fait des 

propositions. L’association doit 
aussi faire face à l’envol des coûts 
de l’énergie, et à la rénovation des 
bâtiments qui ne nous appartiennent 
pas. « Sans rien lâcher sur nos valeurs 
», concluait François Ferrisse, il nous 
faut encore élargir la participation 
des personnes accueillies, leur 
donner des outils pour s’en sortir 
elles-mêmes, « tout comme il faut 
rechercher de nouveaux adhérents, 
de nouveaux administrateurs, de 
nouveaux financements… »

Le rapport moral et le rapport 
d’orientation ont été adoptés à 
l’unanimité tout comme, ensuite, 
le rapport d’activité résumé dans 
les quatre pages centrales de ce 
numéro.

La présentation des comptes par 
l’expert-comptable confirme que 
l’exercice 2022 se solde par un 
excédent de 365 926 € (346 k€ en 
2021). La trésorerie continue de 
s’améliorer, et les 12 000 heures 
de bénévolat déclarées ont été 
valorisées à 221 k€. Eric Maurice, 
Commissaire aux comptes de 
l’association depuis 32 ans, passe la 
main à son collègue Ahmed Rouis, 

et a été salué comme il se doit. 
Enfin, deux « tables rondes » ont 
émaillé les débats, l’une consacrée 
à l’intérêt de nos partenariats l’autre, 
très émouvante, aux témoignages de 
trois personnes accompagnées par 
nos services.

Des orientations ambitieuses  
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Des personnes accompagnées ont livré un émouvant témoignage

Sept élus au conseil 
d’administration étaient 
renouvelables : Brigitte Bécard, 
Monique Carriat, Philippe 
Delaunay, Frédéric Fleury, 
Martine Gaudeau-Sédilleau, 
Clive Mieville, Patrick Minier.
Et deux nouveaux candidats se 
présentaient : Gaëtan Dehenne 
et Marie-Françoise Sacré.
Tous ont été élus ou réélus 
pour trois ans.
Cinq candidats stagiaires 
s’étaient par ailleurs déclarés 
et présentés à l’assemblée 
ou précédemment au conseil 
d’administration :
M. Philippe Bernard, Mme 
Isabelle Darmendrail, M.Jésus 
Gonzales, Mme Catherine 
Scaviner et M. Thierry Hocquet.
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Quand le SIPAE travaillait encore le bois
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Je fais un don à Entraide et Solidarités
• Je soutiens Entraide et Solidarités dans son action. J’envoie un chèque à l’ordre de Entraide et Solidarités
  (une partie de votre don sera déductible de vos impôts)
• Si vous souhaitez soutenir une action particulière, merci de l’indiquer.
  Dans tous les cas, un reçu fiscal vous sera envoyé en fin d’année.

J’ADHÉRE À ENTRAIDE ET SOLIDARITÉS
Je (nom, prénom) : 
Adresse :
CP : 		  Ville :
Téléphone :                                                      e-mail : 

J’envoie un chèque de 20 euros (5 euros si je ne suis pas imposable), pour un an, qui comprend 
l’abonnement à la revue Perspectives (quatre numéros par an). Un reçu fiscal vous sera envoyé.
Bulletin et chèque à renvoyer à : Entraide et Solidarités, 46 avenue Gustave-Eiffel, 37100 Tours

JE M’ABONNE À LA REVUE PERSPECTIVES
Je souhaite recevoir Perspectives sans adhérer à Entraide et Solidarités.
• 10 € - 4 numéros par an • Abonnement de soutien 25 €
Je joins un chèque de                                      € à l’ordre de Entraide et Solidarités.
Bulletin d’abonnement à renvoyer à : Entraide et Solidarités, 46 avenue Gustave-Eiffel, 37100 Tours
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François Ferrisse 
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         entraideetsolidarites

Venez souffler nos 75 bougies !
Entraide & Solidarités ne pouvait manquer de fêter ses 75 ans. Elle le fera en vous invitant à un repas de rue 
solidaire, à table ouverte le jeudi 19 octobre prochain.

Ce soir-là, à partir de 19 heures et jusqu’à 22 heures, des stands et des barnums seront installés boulevard Heurteloup, 
près de la mairie de Tours. Tous ceux qui le veulent ou qui en ont besoin pourront déguster sur place, gratuitement, la 
paëlla préparée et servie par le personnel de notre cuisine centrale et ses salariés en insertion. Tout le monde pourra 
partager ce diner, et ceux qui le peuvent seront invités à verser une libre participation. Des animations musicales sont 
prévues pour égayer la soirée, organisée avec la précieuse aide matérielle de la Ville de Tours. 
Le contexte n’incite guère aux réjouissances, c’est vrai. Alors ce « repas solidaire » sera aussi, immanquablement, une 
occasion de plus de mettre en lumière le nombre et  les difficultés grandissantes de ceux qui ne peuvent se loger, 
se nourrir, se soigner convenablement. Et de les soutenir. Alors venez nombreux, en famille, entre amis…solidaires !

VIE DE L’ASSOCIATION

Le pôle Hébergement de l’association multiplie ces 
derniers mois les occasions de rencontre et d’échanges 
entre les personnes hébergées dans les différents centres 
d’Entraide & Solidarités, ou accompagnées par l’un de ses 
services. Les animateurs en place dans chacun de ces 
sites, jouent un rôle essentiel dans la préparation et le 
bon déroulement de ces rendez-vous très appréciés de 
tous les participants.

C’est ainsi qu’après notamment une rencontre en 
musique au Cherpa, plusieurs dizaines de compétiteurs 
se sont retrouvés début septembre pour un amical 
concours de pétanque au parc de la Cousinerie, à Tours 
nord. Des équipes venues des résidences du Cherpa 
et de Dolbeau, de Camus, de la Chambrerie et de La 
Maison, et aussi des jeunes du service des Mineurs non 
accompagnés. La plupart ne s’étaient jamais rencontrés, 
et après des parties acharnées sous un soleil de plomb 
et pour la petite histoire, c’est l’équipe de la Chambrerie 
qui est repartie avec le trophée. À remettre en jeu lors 
d’un prochain rendez-vous sans doute ?

La pétanque
pour mieux
se connaître…



Les « MNA »
sont de bons 
élèves

L’Observatoire des Inégalités 
creuse son sillon

Le service des « mineurs non 
accompagnés » d’Entraide & 
Solidarités a connu un temps fort 
en cette rentrée de septembre, 
avec une nouvelle remise de 
diplômes et récompenses. Le 
logement et l’accompagnement 
de plus de cinquante jeunes 
étrangers isolés sont confiés 
à l’association par le Conseil 
départemental. Agés parfois 
de seulement 15 ans, ils sont 
très souvent arrivés en Touraine 
après des périples compliqués 
et dangereux. Ils trouvent ici, 
encadrés par nos travailleurs 
sociaux, une sécurité et les moyens 
de se former pour s’intégrer.

Fondé à Tours il y a vingt ans, 
l’Observatoire fait partie de ces 
institutions masochistes : à force 
de combattre les inégalités, il 
disparaitra avec elles ! C’est dire s’il 
a de beaux jours devant lui, hélas…
Pour marquer cet anniversaire, il 
a organisé plusieurs événements 
ouverts à tous, dont une table 
ronde le 28 septembre aux Halles 
de Tours. Anne Brunner, directrice 
des études, y a présenté un tableau 

On trouvera toutes les informations 
utiles, ainsi que l’accès aux 
nombreuses publications de 
l’Observatoire sur son site 
(http://www.inegalites.fr/) ou en 
s’adressant au :
15 rue Jacques-Marie Rougé
37000 Tours
contacts@inegalites.fr
Tél. 02 47 44 63 08

des inégalités, et les représentants 
de cinq associations, dont François 
Ferrisse pour E&S, ont présenté 
leurs actions au quotidien.
L’actualité de l’Observatoire que 
dirige Louis Maurin est riche, 
puisqu’il publiera prochainement 
un premier rapport sur les 
discriminations en France, et qu’il 
lance un nouveau Prix « Jeunesse 
pour l’égalité », un concours réservé 
aux 11-25 ans.

Et ils sont motivés et courageux 
! Cette remise de récompenses 
l’a montré une nouvelle fois, par 
la diversité des parcours et la 
rapidité avec laquelle ils obtiennent 
des diplômes en boulangerie-
pâtisserie, peinture, plomberie-
chauffage etc. Quelquefois pour 
ne pas s’en contenter, et viser une 
qualification supérieure !

En présence notamment de 
représentants du Conseil 
départemental et de bénévoles, 
tous ont été félicités par le 
président François Ferrisse, la 
directrice générale Christelle 
Dehghani, et la responsable du 
service Marie-Eva Charasson.
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VIE DE L’ASSOCIATION


